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Schwerpunkt

Resümee

Zu Beginn der Arbeiten
für den Botanischen Garten

in Genf, der 1902/04
durch den Architekten
Henri Juvet erbaut wurde,

hat der Berner Architekt

und Ingeneur Max
Münch für die verschiedenen

Etagen einen Plan
der Fachwerkträger,
Gliederträger und Wölbsteine
erarbeitet. Er verwendete
dafür sein eigenes System,
das er zwischen 1897 und
1900 patentieren liess.

Obwohl nicht sicher ist,
ob das System Müch
schliesslich an diesem
Gebäude zur Anwendung
kam, wirft die

Entdeckung dieser Pläne

neues Licht auf den heute
fast vergessenen Architekten

Max Münch (1859-
1940). Er studierte 1878-
81 an der ETH Zürich
und wurde nach einer
Zusammenarbeit mit
Alfred Friedrich Bluntschli
und Georg Lasius 1891
Architekt im Amt für
Bundesbauten. Es folgte
eine Zusammenarbeit mit
Hans Wilhelm Auer,
während der er sein

System verschiedentlich
anwenden konnte. Auch bei
verschiedenen Hotelbauten,

beispielsweise beim
Waldstätterhof in Luzern
oder dem Hotel Bellevue

in Davos, konnte er sein

System verwenden. 1900
eröffnete Max Münch
sein eigenes Büro in
Bern. Stilistisch war er
ein Vertreter der offiziellen

eidgenössischen
Architektur, doch sein

eigentliches Interesse lag
bei technischen Fragen,
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Max Münch, architecte et
ingenieur resurgit du passe

Le «Systeme Münch»
La recente decouverte de deux plans1 si-

gnes par Max Münch et destines au bäti-
ment de «La Console», le Conservatoire
botanique de Geneve, a eveille ma curio-
site et m'a incitee ä proceder ä quelques
investigations sur cet architecte et
ingenieur qui semble etre tombe dans l'oubli
et qui meriterait pourtant une etude ap-
profondie.

Au debut des travaux du Conservatoire

botanique, construit en 1902/04 par
l'architecte Henri Juvet (1854-1905)
pour la Ville de Geneve, Max Münch ela-
bora, en septembre et novembre 19022,
les plans des sommiers pour les divers

etages, en appliquant son Systeme, dont il
avait depose les brevets3 en 1897 et 1900.
Ceux-ci consistaient en

• un prototype de voussoir pour couver-
tures incombustibles (Wölbstein für
feuersichere Decken), brevet no 14 059
du 18 juillet 1897;

• une poutre en treillis inedite agissant
comme joint d'armature d'elements por-
teurs en beton, en maqonnerie de

briques, etc. (Neuartiger Fachwerkträger
als Einlage für tragende Bauteile aus
Beton, Ziegelmauerwerk, etc.), brevets nos
19 270 et 19 271 du 2 fövrier 1900.

Conformement ä ce «Systeme Münch»,
la toiture de «La Console» devait etre

composee, de haut en bas, de gravier et
de sable, de ciment ligneux et de beton de

scories reposant sur des voussoirs en
briques incombustibles. Cependant, je
ne puis helas pas affirmer que son Systeme

füt reellement adopte ä «La Console»,
car aucun document n'en fait mention.
Le papier ä en-tete de Münch d'une lettre
datee du 11 juin 1904, soit ä la veille de

l'inauguration du Conservatoire
botanique, ne le cite pas [encore] dans l'enu-
meration de quelques bätiments aux-
quels ce «Systeme Münch» avait ete
applique4. II est en outre etonnant de

constater que Henri Juvet, cet architecte
genevois, diplome par le gouvernement
franqais, recourut ä ce Bernois, au lieu de

faire usage du Systeme Hennebique5,
couramment utilise autour de 1900 en

Suisse romande. II se peut pourtant que
la quete d'une identite nationale collective,

qui avait dicte l'ambiance de l'Expo-
sition nationale suisse de Geneve en
1896, ne fut pas etrangere ä une aspiration

federaliste. En efifet, Juvet avait ete
membre de la Commission des constructions

de l'Exposition et avait participe au
concours lance ä ce sujet en 18936. II se

peut aussi qu'ils se rencontrerent ä l'occa-
sion du Concours pour le bätiment des

poste et telegraphe ä Berne, pour lequel
Juvet requt le 2e prix en 1898, alors que
Münch travaillait ä la Direction des

constructions föderales. La reponse reste

pour l'heure dans 1'expectative!

Mais qui etait done Max Münch?
Cet architecte et ingenieur, originaire de
Rheinfelden et de Berne, ne le 16 juillet
1859 et decede le 27 janvier 1940 ä Ha-
novre7, etudia ä l'Ecole polytechnique de

Zurich de 1878 ä 1881. II participa, les

deux annees suivantes, ä la construction
de la Quaibrücke ä Zurich, avant de col-
laborer avec Alfred Friedrich Bluntschli
et Georg Lasius ä l'edification en
1883/86 du complexe de bätiments de

chimie, avec les premiers toits en ter-
rasses, et en 1887/90 ä celle du bätiment
de physique de l'Ecole polytechnique de
Zurich.

En 1891, il devint architecte ä la
Direction des constructions föderales et prit
part ä la realisation, en 1893/94, du
bätiment des douanes ä Bäle, ainsi quacelles
des bätiments postaux de Hans Wilhelm
Auer ä Liestal (1892) etäSoleure (1894).
Münch poursuivit sa collaboration avec
Auer entre 1894 et 1900 au Palais föderal
ä Berne, oü il appliqua son propre Systeme

constructif de squelettes. II coopera ä

l'edification de nombreuses ecoles ä
Zurich, ä Brugg ou ä Bäle, et notamment,
en 1898-1900, auTechnicum de Bienne,

conqu par Charles Frey et August Haag,
et en 1899-1901 ä l'Ecole municipale ä

Ölten de Karl Moser. Son Systeme fut
aussi utilise pour la construction d'ho-
tels, comme le Waldstätterhof ä Lucerne
(1898-1900) de l'architecte Emile Vogt,
ou ä l'Hotel Bellevue (Kurhaus Wald,
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1910/11), realise par Arthur Wiederan-
ders et Walther Koch, ä Davos8.

En 1900, il devint independant et ou-
vrit son propre bureau d'architecte ä Berne.

Stylistiquement, Münch etait un re-

presentant de l'architecture föderale,
mais il s'interessa essentiellement aux
questions d'ordre pratique et technique
et se qualifia tres vite d'ingenieur-archi-
tecte. A notre connaissance, son activite
se concentra essentiellement en Suisse

alemanique. II crea notamment divers
bätiments industriels ä Berne9. En Suisse

romande, il appliqua son Systeme ä l'or-
phelinat de Chene-Bougeries, construit
par les architectes Leon et Frantz Fulpius
en 1901/02, ainsi qua l'entrepot de la
brasserie Cardinal a Morges de Pierre
Tappolet en 190510.

Max Münch quitta la Suisse en 1922

pour s'installer d'abord ä Fribourg-en-
Brisgau, puis ä Hanovre, oü il mourut ä

l'äge de 80 ans passes.

Catherine Courtiau,
historienne de l'art

45, quai Charles-Page
1205 Geneve

1 «La Console, Conservatoire et Jardin
botaniques, Geneve, Etude historique et
architecturale», Catherine Courtiau,
mandat du Departement municipal des

affaires culturelles de la Ville de Geneve,

ms, Geneve, dec. 1997.
2 Ville de Geneve, Service immobilier,

Section des bätiments: «Ville de Geneve.
Herbier de l'Ariana. Constructions sque-
lettes Systeme Münch. Sommiers sur
Rez-de-chaussee». Plan no 190. Echelle
1:20, signe Max Münch, archi-

tecte-constructeur, 16 sept. 1902. -
«Ville de Geneve. Herbier de l'Ariana.
Couverture sur II etage (toiture) en
constructions squelettes Systeme Münch».

Plan no 469, Plan du 2e etage.
Echelle 1:50. Sommiers. Echelle des
details 1:20, signe Max Münch, Berne 11

nov.1902.
3 Institut föderal de la propriete intel-

lectuelle, ancien Bureau föderal de la
propriete intellectuelle, Berne. Münch avait
egalement depose, le 10 mai 1899, des

modeles de formes de pierres destinees ä

la constitution de plafonds et ä d'autres

Detail du plan no 469, Ville de Geneve. Herbier de l'Ariana. Couverture sur
II Etage (toiture) en constructions squelettes Systeme Münch, 1902

usages constructifs, cf. Dessins et
modeles (cachetes), no 5931 (50 modeles,)
et no 14 059 (49 modeles).

4 Aimable communication de Hanspeter

Rebsamen et Werner Stutz, colla-
borateurs de l'INSA.

5 Institut föderal de la propriete
intellectuelle, Berne, brevet no 6533 du 21
föv. 1893, de l'ingenieur Francois Hen-
nebique (1842-1921), Bruxelles (Bel-
gique). Expose d'invention: Poutre legere

et de grande resistance en beton de
ciment avec barres de fer noyees.

6 Laureat d'un des trois lers prix, il re-
fusa de modifier ses plans en fonction des

idees du Comite central de l'Exposition.
Cf. Journal officiel illustre de l'Exposition

nationale suisse, no 32, 28 aoüt
1896, p. 373. - INSA Geneve, Berne
1984, p. 295.

7 Necrologie in: Schweizerische
Bauzeitung, vol. 115, no 6, 10 föv. 1940, p.
74. - INSA Berne, Berne 1986, p. 366. -
INSA Zurich, Berne 1992, p. 220.

8 INSADavos, Berne 1982, p. 391(2).
9 INSA Berne, Berne 1986, pp.

492(1), 506(1), 524(l)+(2)+(3), 525(1).
10 Paul Bissegger, Monuments d'art et

d'histoire du canton de Vaud, Morges, ä

paraitre (cf. rue des Vignerons).

womit er sich hauptsächlich

als Architekt-Ingenieur

qualifizierte. Seine

Aktivitäten konnte er

hauptsächlich in der
Deutschschweiz entfalten,

wobei er unter anderem

verschiedene
Industriebauten in Bern
entworfen hat. In der
Westschweiz kam sein

System beim Waisenhaus

von Chene-Bougeries
sowie beim Lagerhaus der
Brauerei Cardinal in
Morges zur Anwendung.
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